
Nathalie  Arthaud  (au  centre)  est  venue  soutenir  Dominique  Clergue,  Patrick
Lamiable et Farida Megdoud (de gauche à droite). - Photo : MALOT Eric
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Nathalie Arthaud a tenu un discours très porté
sur la politique nationale, vendredi, à Orléans

Si  la  porte-
parole  de  LO
était  à  Orléans
dans  le  cadre
des
municipales,
c’est  la
situation
politique
nationale
qu’elle  a
évoquée. Elle a
défendu  «  les
travailleurs  »
et,  surtout,
critiqué
François
Hollande  et  le

patronat.

La lutte ne se terminera jamais. Plus d’une centaine de sympathisants ont assisté au meeting de la
déterminée Nathalie Arthaud, porte-parole nationale de Lutte ouvrière, créditée de 0,56 % des votes
lors  du  premier  tour  de  la  dernière  présidentielle  2012,  à  Orléans,  hier  soir,  au  Centre  de
conférences.
Un vote protestataire « et utile »

Nathalie Arthaud est venue soutenir les trois candidats LO aux municipales dans le Loiret : Farida
Megdoud à Orléans, Dominique Clergue à Montargis et Patrick Lamiable à Fleury-les-Aubrais. Le
parti présente 204 listes sur l’ensemble du territoire. C’est plus qu’en 2008, lorsqu’il avait présenté
118 listes (plus 78 d’union), dont deux à Orléans et Fleury.

Mais,  sans surprise,  son discours était  avant tout  national,  hier  soir.  Dans la droite ligne de la
philosophie de son parti : les élections municipales sont des élections nationales.

Principale  cible  de  ses  attaques,  François  Hollande.  «  En  continuant  la  politique  de  Sarkozy,
président des riches, François Hollande devient le président des patrons. »

Des patrons qui, comme à chaque combat du parti trotskiste, sont dénoncés, recevant « un cadeau
de 30 milliards d’euros » à travers le pacte de responsabilité du chef de l’État. « Hollande et Ayrault
ne veulent pas contraindre les patrons à embaucher, au contraire, ce sont les hommes à tout faire
du grand patronat. »

Celui qui paie, « c’est le travailleur » : « Ce gouvernement est l’ennemi du travailleur. Il  faut le
combattre comme si c’était un gouvernement de droite. »

La  classe  politique  dans  son  ensemble  est  violemment  critiquée,  elle  qui  se  compose  «  de
politiciens qui se ressemblent, sélectionnés pour leur fidélité à la bourgeoisie et au système ».

Notamment  le  Parti  communiste,  qui  «  a  une  responsabilité  dans  la  démoralisation  des
travailleurs », et le Front national, mené par des « dirigeants hypocrites et arrivistes » comme les
autres politiciens, avec à sa tête la « démagogue » Marine Le Pen.

Alors,  la porte-parole répète,  convaincue, les mots « combat » et  « lutte » :  « Les travailleurs
doivent se battre pour leurs intérêts propres, pour leur survie. » Soulignant que le vote pour Lutte
ouvrière n’est pas seulement un vote protestataire, mais aussi « utile », Nathalie Arthaud a motivé
ses  troupes  à  huit  jours  du  premier  tour  des  municipales  :  «  Il  vous  reste  une semaine  pour
convaincre vos proches. Plus le nombre de votants sera élevé, plus notre programme de lutte sera
entendu. »

Car, et c’est bien là l’intérêt du premier tour des municipales pour LO, « le 23 mars est l’occasion
pour les travailleurs de dire ce qu’ils  pensent  de ce gouvernement et  de rejeter  cette politique
pro-patronale ». Un vote de protestation « constructif, car préparer la lutte, c’est préparer l’avenir ».
 

                      Pierre Machado
                      pierre.machado@centrefrance.com

 
 

 
 

 
 

 
 

  

 

 

 

 




